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LA LU 
distribuent 

LU PUS BEAUX CADEAUX 
Demandez la n o t i c e i l lustrée) 
à sVOZON-VERDURAZ. M*1»?Sfifc.îV,0*T 

dans la «alla du Café du Coin. Qrand 
Mac*. les membres bienfaiteurs et les 
pompiers, sous la présidence de M. Albert 
Bellly. maire, conseiller général du Nord. 

Cette Journée de fête se clôturera par 
un magnifique bal de famille. 

( J e t c o t t a i o e d'automobiles 
m e r Jeudi, vers 0 h. 10. une voiture 

automobile conduite par Mme Zulma 
Houe—. 50 ans. demeurant 60, rue de 
Bondues k Marcq-en-Bsrceul, sortait de 
cette artère pour emprunter la rue de 
Tourcoing et se diriger vers Lille. 

A ce même moment, une automobile 
pilotée par M. Adolphe Decouvrie. 38 ans, 
chauffeur au service de la Maison Dejodee 
et Leclercq, à Roubalx, domicilié rue de 
l'Hôpital, k Wattrelos. venait de Tour­
coing et se dirigeait vers Marcq 

M. Debouvrle apercevant la voiture de 
Mme Houe es. donna un coup de volant 
à gauche pour l'éviter, mais cette der­
nière prit également son virage k gau­
che et la collision devint Inévitable. 

Il n'y t u t , heureusement, que des dé­
gâts matériels consistant en allea bos­
selées et marchepieds détériorés. 

Le garde Van Vooren, de la police lo­
cale, appelé téléphonlqurment, se rendit 
Immédiatement sur les lieux pour pro­
céder aux constatations d'usage et établir 
les responsabilités. 

ENQUETE DE COMMODO * INCOMMODO. 
— Une enquête est ouverte sur le projet 
d'aliénation par adjudication puollque d u c 
terrain communal aitué k l'angl» du boule­
vard du Maréchsl-Foch et du contour de 
l'église du Bourg. Les pièces de l'afTalre 
tarent déposées k l'HÔ'el de Ville <s»creti-
rlst). pendant huit Jour», pour être -om-
munlquées k tous les Intéressés. 

NEUVILLE-EN-FERRAIN 
IE BAL DE LA CLIQUE SCOLAIRE. — 

Comme chaque année, la Clique scolaire 
organise un bal. k l'occasion de la Salrte-
Csthsrlne. dans la Salle des Pètes. 40, rue 
de Tourcoing- pour samedi, k lé h. Les per­
sonnes qui possèdent encore des rarnets de 
billets, sont priées de les remettre ce ven­
dredi, au siège, rue d Halluln. 

l'Union paroissiale de la paroisse Saint-
Alphonse, par M. l'abbé Eugène Catry, 
directeur du Secrétariat social de Rou-
balx-Tourcolng. 

CHARCUTERIE Fernand DEWAILLY, 
31, rue de Lille. • Beurre extra, 7.90 ; 
Saindoux du Pays, 3.S0 les 5O0 gr. 2457 

HALLUIN 

RÉUNION DU CONSEIL MUNICIPAL 
Une réunion du Conseil municipal aura 

lieu samedi prochain 30 novembre, k 19 h. 30. 
en la salle dee séances, k la Mairie. En voici 
1 ordre du Jour : 1. Révision des listes élec­
torales :' Nomination de délégués. — 3. Avis 
sur demande de lotissement formulée par 
M Julien Destombes, cultivateur, rue de 
Lille, k Halluln — 3. Taxa sur 1s revenu net 
des propriétés bktles et non bâties : de­
mande de maintien du taux k 4 %. — 4. 
Adjudications de fin d'année. — S. Enlève­
ment des boues et Immondices 193é-'037 — 
• Distribution de secours en nature aux 
chômeurs Indigents: vote de crédit. — 7 
Année scolaire 1935-1SM congés mobiles — 
S. Projet régional d'urbanisme Lllle-Rou-
balx-Toureolng-Armentléree. — ». Huis clos. 

LES MUES A L'HONNEUR 
La médaille d'honneur de la Famille 

française vient d'être décernée, en témoi­
gnage de reconnaissance, aux mères de 
remuie hallulnolses dont les noms sui­
vent : 

Mme Julien Vermaut, née Coralle Re-
nsert, 10 enfants. Médaille d'or. 

Mme Pierre Decotlgnles. née Sophie 
Dtlbecque. 9 enfants. Médaille d'argent. 

Mme* Julien Allant, née Agnès Oraye 
S enfants : Maurice Dujardln. née Maris 
Raquette. S enfants : Msurlce Lescroart. 
réc Marie-Thérèse Destombes, S enfants : 
Joseph Vanderhaeghe. rée Eisa Crya-
t.aena. S enfants. Médailles de bronze. 

A l 'Uaioo paroissial du Mont 
Dimanche 1*' décembie. k 11 h . une 

conférence sers faite aux membres de 

A € .LA JEUNE GARDE >. — Exercice pour 
les pupilles, ce vendredi, k 18 h. 30; pour 
les adultes k lé h. 30, au Cercle cathou 
que. rue de la Oare. 

CONSULTATION DES NOURRISSONS. — 
Elle aura lieu ce vendredi, k 15 h., au Bu­
reau de bienfaisance, rue Oustave-Desmet 
tre. et sera pratiquée par M. le docteur 
Mahleu. 

BAINS-DOUCHES, rue de Lille, ouverts 
ce vendredi, de V h. a 11 h. 30 et de 14 h 
k 1S h. 30. 

AU GROUPE DES FAMILLES NOMBREU­
SES. — Dimanche prochain 1" décembre, 
de 11 h. 30 k midi, permanence au siège. 
c Café des Vieux Amis a. rue Oustavs< 
Deemettre. 111. Règlement des cotisations 
1936 et cotlsatlona arriérées. Commissai­
res de service : MM. Henri Acquette. Lucien 
Cérlez et Achille Orlmonpont. 

RONCÇ 
CHEZ LES « EMBUSQUES DE L'AVANT >. 

— Exceptionnellement, une permanence se­
ra tenue dimanche prochain, de 9 h. 30 
k 10 h. 30. chez M. Henri Vandamme. 193. 
rue de Lille, pour le Centre ; de 11 h. k 
midi, chez M. Henri Lamarcq. rue de Tour­
coing, pour le Blsnc-Pour. 

CHEZ LES « MUTILES ET INVALIDES 
DU TRAVAIL •. — Dimanche prochain 1" 
décembre, permanence de 9 h. k 11 h., au 
siège de la aectlon, « Café Saint-Hubert r. 
29a ou. rue de Lui» 

A LA « JEANNE-D'ARC ». - Ce vendrrdl. 
k la Maison paroissiale, r | du Docteur-
Osllssot exercice pour les p,.pilles k 19 h.; 
pour les adultes, k 20 h. 

CHEZ LES « ACCORDEONISTES RONC-
QUOIS ». — Répétition ce vendredi, â 
19 h. 30. au « Café des Voyageurs >. 268. 
rue de Lille. 

A LA CHORALE PAROISSIALE DE SAINT-
PIAT. — Répétition aujourd'hui vendredi 
pour les Jeunes filles, â 18 h. 45. salle des 
catechtMnea. 

U.NSELLES 
A LA • J, C. ». — n est rsppelé sux 

membres, qu'à l'occasion du départ du 
président de la section, une réunion aura 
Heu le dimanche 1" décembre, a 19 h. 30. 
»u patronage. 

A « LA SAINT-MICHEL ». — Aujourd'hui 
vendredi, au patronage, rue de Tourcoing. 
exercice pour les pupilles, de 18 h. k 19 h. 
13, pour les adultes, de 19 h. 30 k 21 h. 

A LA SOCIETE PHILHARMONIQUE. — 
Cours de solfège, ce vendredi, k 18 h. 30, k 
la Mairie. 

BOUSBECyLE 
STATISTIQUE AGRICOLE. — La Com­

mission communale de statistique agricole a 
dressé comme suit la statistique de 1933 : 

Principales productions végét.alf»e Ble. 
144 hs 04: seigle. Il ha. 54: orge. 2 ha 83: 
avoine. 64 ha 24; fèvea. 1 ha 33; féverole», 
23 a.: pommes de terre, 30 ha 41; betteraves. 
100 hs 78: Un. 20 hs 20: trèfle. 13 hs J9: 
luzerne. 6 hs 03; superficie des terres la­
bourables. 406 ha 87; prés naturels, 45 ha. 73' 
herbages. 65 ha 82: légumes. 7 ha 13; cul­
tures maraîchères. 13 ha 27; bols. 13 hs 93. 

Les rendements k l'hectare ont *té le* 
suivants : Blé. 28 quintaux en grains. 27 
qx en paille: seigle, 13 qx en grains. 30 en 
vaille: orge. 26 qx en grains, 21 m paille; 
ovolne 30 qx en grains, 31 en paille; pom­
mes de terre. 200 qx: betteraves sucrlè-es. 
330 qx; de distillerie. 600 qx: îourr térts, 
700 qx: lin. 60 qx: foin de Lys, 40 qx. 

L'effectif des animaux de ferme com­
prend : 77 chevaux. 5 mulets et mules, 15 
taureaux 328 vach-» 161 veaux. 11 mou­
tons. 91 porcs. 4 cA'vres. 

A « I A SAINT-MICHEL s. — Aujourd lui' 
vendredi, exercice pour les pupilles k 
16 h 30. pour les adultes k 19 h. 30. 

COMINKS 
LA FRAUDE. — Mercredi soir, lea doua­

niers de la brigade de Comlnes-ruute. en 
surveillance près .des Plleterles de France, 
ont surpris deux Individus qui abandonnè­
rent leur charge et s'enfuirent sans qu'il 
soit possible de lea rejoindre. 

La marchandise saisie consiste en trente 
Kilos de tabac étranger. 

Carnet du Jour 
Naissances 

— M. et M— P. DTJPRHZ-LKFORT sont 
heureux d'annoncer la nslssenr.» d'un Ola. 
Lue. 

Lille, le 23 novembre 1988. 
91, Boulevard Camot. 

Cet avis tient lieu de faire part. 8l336d 
— M. et M - ' Servals REIZ-LEFIBVRE 

sont heureux de vous faire part de la 
naissance de leur 111s, Servals. 

Roubalx. 17 novembre. 73. rue de Meu­
rs". 12806a 

Mariage 

\ 1 

— On annonce le mariage de M"* Jeanne 
HOUPLINE. avec M. Lucien SAUORAIN. 

La cérémonie aura lieu le Samedi 80 
novembre, k 10 h. 30, en l'église Saint-
François (Mouvaux-les-Franea). 

Les familles recevront k la sacristie. 
Cet avis tient Heu de faire part. 
Tourcoing. 132, rue de Paris, et S bis, rue 

Salnt-Blalse. U642d 

LILLE 
LA 30 EXPOSITION JUBILAIRE 

D'AVICULTURE 
S'OUVRE DEMAIN SAMEDI 

AU PALAIS-RAMEAU 
Le succès de cette exposition s'annon 

ce grandiose et les amateurs qui auront 
le plaisir de la visiter ne* regretteront pss 
les quelques heures passées dans le Palais 
Rameau, transformé en paradis terrestre 

Les races k ls mode seront les mieux 
représentées. En volaille, ce sont les pon 
deuses hors ligne comme les Leghorn et 
Wyandotte. ou d'autres sujets k double 
emploi, telles que lea Bresse renommées 
k la fols pour la chair et la ponte. En 
pigeons, lea variétés que l'on peut ren­
contrer sont Incalculables. A côté des pi­
geons de rapport qui s'appellent Cer­
neaux, on trouve toute une collection de 
sujets de luxe aux coloris lea plus variés 
et on ne sait vers lesquels jeter son dé­
volu. Les Cravatée, les Boulante et les 
Oazl se font une concurrence acharnée. 

Le prix du Président de l s République 
sera décerné cette année dans la catégo­
rie des lapins. Les Rex remporteront-Ils 
sur les Géants, la fourrure l'emportera-
t-elle sur la viande, c'est ce qu'il appar­
tiendra aux Juges de décider. Pour cela, 
dix Juges, d'Alsace, de Belgique et de 
France, ont été convoqués. 

Rappelons que cette exposition sera 
ouverte au public demain samedi 30 no­
vembre, k 1* h., le dimanche 1 " et le 
lundi 2 décembre. 

fAf É M4LRIIN 
PRIX POUR LA PPOVtMCF. 

iOCrs 2SO On 

L*"CaféMartin" 
est également ven. 
du avec participa. 
tion a la Loterie 
nationale au prix 
de 3 f 4 0 per. 
mettant de gagner 

3 0 . 0 0 0 0 s 

54.RUEJOIJBER. 
PARIS 

tvtUjles Contrefaçon! 

BAL DE LA PUBLICITÉ 
Nous rappelons que le il™' BAL DE LA 

PUBLICITE aura lieu le samedi 7 décem­
bre, dans la Salle des Ambassadeurs k 
Lille. 

Cette fête, organisée par la Chambre 
Syndicale de la Publicité du Nord de la 
France, au profit de sa Société de Secours 
Mutuels est incontestablement l'une des 
plus brillantes de la saison. 

Le BAL DE LA PUBLICITE est placé 
sous la présidence d'honneur et effective 
de Monsieur Oulllon, Préfet du Nord, et 
de Madame Oulllon, ainsi que sous le 
patronage de la Fédération des Groupe-
m e n u commerciaux |du Nord de la France. 

Cette soirée comportera : plusieurs at­
tractions - Distribution de milliers d'ar­
ticles publicitaire: et de plus de 600 objets 
dont certains de grande valeur, offerts 
par les commerçants, la Presse locale, ré­
gionale et parisienne - Un orchestre dont 
le choix a été particulièrement étudié et 
qui fera la Joie des danseurs. 

Les cartes sont en venté dés k présent 
dans l e s bureaux des Journaux de Lille. 
Roubalx, Tourcoing ainsi que chez Mon­
sieur Pratte. vice-président de la Mutuelle 
de la Publicité, 45. rue d'Inxermann, k 
Lille (Téléphone 16.54). 

En raison dea nombreuses demandea 
déjk reçues, 11 est prudent de louer les 
tables et les loges sur place, k l'adresse 
cl-dessus. « 

La table 10 fr. — la loge 50 fr. 
Les personnes qui n'auraient pas été 

touchées par une Invitation, sont priées 
de se faire Inscrire au Secrétariat Géné­
ral, a, rue Arnould de Vuez, k Lille 
(Téléphone 46.60). 

Tenue de soirée de rigueur. 41764d 

Le Préfet du Nord a reçu des délégat ion! 
de* Syndicats unitaire et agricole 

dn Cambrési» 
et du Comité régional des chômeur» 
M. le Préfet du Nord a reçu des délé­

gations de l'Union régionale des Syndicats 
unitaires, du Syndicat agricole du Cam­
brésis et du Comité régional des chômeurs, 
qui lui ont demandé d'abroger la circu­
laire relative au délai de carence k prévoir 
pour les ouvriers betteraviers. 

Bonne note a été prise de ces desiderata. 

la ville Jeudi 6 décembre, k partir de 
17 h. 30. 

Le Journal de l'Union «Lllle-Unlverslté» 
sera vendu sur le parcours, au profit des 
enfants des chômeurs et de l'Œuvre de 
l'arbre de Noël. 

A la Ligue des jenne i de l'aviation 

L'assemblée générale annuelie se tiendra 
le dimanche 1" décembre, de 10 h. 30 
k midi, dans les salons de l'Hôtel Belle-
vue, k Lille (Entrée par la rue Jean-
Rolslnl. 

A l'ordre du Jour: Approbation de la 
gestion du Comité et des comptes du 
dernier exercice par le commuai re aux 
comptes et psr l'assemblée. Organisation 
dea groupée scolaires et féminine. Cotisa­
tions 1936. Renouvellement du bureau, et".. 

Cette séance sera suivie de la procla­
mation par M. Charlet Christian, prési­
dent, dee résultaU des deux derniers con­
cours organisés psr ls L.J.A. et par la 
remise des prix aux lauréats. 

A l'Union nationale des combattant» 
Le dimanche 1" décembre, a 16 h., 

aura lieu salle des Ambassadeurs, la 
grande assemblée générale de la section 
lilloise de l'U.N.C. 

Après rassemblée générale des Jeunes 
de l'U.N.C, s'ouvrira la grande réunion 
des Anciens, qui sera suivie d'une très 
belle partie artistique avec le concours 
d'artistes bien connus de la région. 

Au cours de la réunion aura lieu aussi 
le tirage de la grande tombola des letons 
de présence de l'année. 

Tous les membres participants k cette 
Assemblée générale recevront un billet leur 
donnant droit k prendre part k la tombola 

L'entrée est gratuite. Toutefois, les 
places pourront être retenues dés k pré­
sent au siège, 28, rue des Canonnlers. de 
10 h. k midi et de 14 k 16 h. (Tél. 324.62). 

crime, mais n'a pu être inquiétée es» rai­
son de la prescription décennale. 

Un magasin est détruit par aa iaceaabe 
à l a s m e s a l l 

On incendie violent a détruit mercredi 
aotr un magasin s i tué 133. rue Pasteur et 
appartenant k un marchand forain. M. 
Edouard Ricaud. 

En l'absence de oelul-d, le feu se déclara 
dans un petit dépôt de bols, s s commu­
niqua k la cuisine, gagna un garage où 
était remisée une auto et atteignit enfin 
le magasin. 

Rapidement prévenus, les pompiers de 
la caserne Bouvlnes, de Lille, s s rendaient 
maîtres du sinistre après une heure de 
lutte. Les dégku. sasea élevés, sont cou­
verts par une assurance. 

PAS-DE-CALAIS 
L'inttrsctios d* la tragédie 

de Liguy-lez-Aire est tétanisée 
L'heure ds la reddition des T ' t i vs 

bientôt sonner pour le Polonais Nestor 
Wladlmlr, 27 ans, qui k Salnt-Hllalre-
Oottss et k Llgny-lex-Alre, tua deux per­
sonnes, en blessa deux et poussa l'esprit 
de hslne Jusqu'fc l'incendie des récoltes et 
bktlmenU de deux fermée. 

Confronté avec de nombreux témoins, 
le bandit ne contesta aucune de leurs 
déclarations. 

Dans ces conditions, le dossier fut vite 
complété, n vient d'être définitivement 
clos et sers envoyé k la Chambre dea 
mises en accusation. 

Daaquerqce , l'assasain de Pommier 
et d'Achicoart 

était i Béthune la 1 " novembre 
Casimir Danquerque, l'auteur des assas­

sinats de Pommier et d'Acbioourt. a été 
aperçu au < Métropole a, café du bou­
levard Polncaré. k Béthune, peu après ses 
crimes. 

Il se vanta d'avoir été suspecté k propos 
de ces affalrss et montra des coupures de 
Journsux qui le concernaient et qu'il 
avait soigneusement conservées. 

On se demsnde les raisons de ce voyage 
k Béthune. 

FEDERATION NATIONALE DES VEUVES 
DE GUERRE REMARICES. — Permanence 
du mou. le dimanche 1er décembre, de 10 k 
12 h . au siège. « Cabaret Flamand >, place 
Rlhour ». La grande réunion aura Heu le 
dimanche 8 décembre, k 13 h.. Jana une 
sslle'de la Mairie de Lille. 

LE MERVEILLEUX TRAITEMENT 
DU DOCTEUR VIDAL 

L'ASTHME HT LES TBOUBLt* NKKVEUX 

Etes-vous atteints d'asthme, de rhuma­
tismes, de certains cas de paralysie (tabès, 
hémiplégie, maladie de Parklnson) ? 

Souffrez-vous de troubles circulatoires 
(hypertension, retour d'âge)? de troubles 
digestifs (entérite, constipation), ou de 
troublée nerveux (maux de tête, insom­
nies, angoisses, tremblements, neurasthé­
nie) ? 

Etes-vous nerveux ? Avez-vous perdu le 
goût du travail ? 

Présentez-vous en toute confiance k 
l'Institut du Docteur VIDAL, le grand 
spécialiste de la Sympathlcothéraple. 
Quelques séances de son traitement vous 
permettront de reprendre une existence 
normale. 

Nous rappelons que l'institut du Doc­
teur VIDAL est situé k LILLE. 13. m e Fal-
d herbe, et que les consultations ont Heu 
de 10 heures k midi et de 3 heures k 
6 heures. On peut prendre rendez-vous. 
Téléphone : 605.65. 41752d 

Le monôme de Saint-Nicolas 
des étudiant» de l'Etat 

se déroulera jeudi prochain 
Le monôme traditionnel que les étu­

diante des écoles et facultés de l'Etat 
organisent chaque année se déroulera 
Joyeusement dans les principales rues de 

NORD 

Un insoumis, recherché i Valencienne», 
avait été tué à l'âge de trois mois 

Depuis plusieurs années, on recherchait 
pour Insoumission un ValenclennoU n i 
en 1909. 

L'enquête / lent enfin d'aboutir et a 
établi que trois mois après sa naissance 
le soi-disant Insoumis svalt été tué par 
sa mère, qui se trouvait dans la plus 
grande détresse. Celle-ci a avoué son 

Une asiociatjon de jennet vaurien» 
est découverte i Bulry le»-Mine» 

A la suite de nombreuses plaintes pour 
vols commis chez les commerçants de la 
commune, une enquête a permis de décou­
vrir une véritable assoclstlon de Jeunes 
vauriens, auteurs de ces délits. 

Hiérarchiquement organisés, sous la 
direction d'un Jeune PolonaU de 14 ans. 
oes garnements ont avoué avoir participé 
k plusieurs expéditions et ont révélé les 
endrolU où Ils dissimulaient leur butin, 
la morgue du cimetière entre autre... 

On recherche quelle part de responsa­
bilité les parents auraient dans ces affaires. 

La reconstitution du drame 

do Bouber»-»ur-Canche 
Le Parquet de Salnt-Pol a procédé, ven­

dredi matin, k la reconstitution du drame 
de Boulers-eur-Canche. au cours duquel 
en Juillet dernier, Clémentine Stalln blessa 
grièvement k coups de revolver son mari. 
Arthur Pruvost. 

Les magistrats firent tirer plusieurs 
coups de feu pour vérifier les allégations 
de témoins éloignés, qui prétendent svolr 
entendu le drame et se rendirent ensuite 
k l'hôpltsi pour interroger la victime, que 
son é ts t rend lncspable de supporter tout 
déplacement. 

A Ruminghem, 
trois loutre» «ont capturées 

M. Auguste Leroy, cantonnier k la Com­
pagnie du Chemin de fer du Nord, mem­
bre de la société de pêche s Les Babil­
lards », a réussi k capturer Jeudi matin 
trou superbes loutree. 

Cette capture remplira d'aise les nom­
breux pêcheurs qui fréquentent les cours 
d'eau poissonneux de ls région de Rumin­
ghem. 

L'iode 
remède souverain aux 

affections des bronches 
Pour faire cesser la toux, pour calmer 

lea crues d'oppression de la bronchite, de 
l'asthme, du catarrhe, de l'emphysème, 
rien ne vaut une cure d'Iode faite au 
moyen de la Vasculose Cocset. Trente 
gouttes de cette préparation prises k midi 
et le soir pendant quelques semaines pro­
curent des résultau Inespérés. Un exem­
ple entre mille : M. R..., comptable, est 
atteint de bronchite chronique. Des quin­
tes de toux l'empêchent de dormir, le 
moindre effort met le malade hors d'ha­
leine. Il prend de la Vasculose Cocset 
(Iode stabilisé par des extraits végétauxI. 
Après dlx-hult Jours, M. R... ne tousse 
plus. Après quatre semaines, sa respiration 
est de nouveau régulière. Le sommeil est 
revenu. M. R... peut travailler sans être 
essouflé. (Observstlon 161). 

La Vasculose Cocset est d'une Innocuité 
absolue. Elle assainit et fortifie bronches 
et poumons, et supprime les foyers con-
gestlfs. De plus, grâce aux propriétés vivi­
fiantes bien connues de l'iode, la Vascu­
lose Cocset améliore l'étst général et évite 
les rechutes. Toutes pharmacies : 10 fr. 60 
le flacon : 1» fr. 96 le double flacon. 73iq 

• • P R O U V E 

5ooo 
ausayt; 

Km 

Pusssroe seul, il a osé 
4UleerâWeé)ge^veéVea534aaUa»seje tn 'es t 
pas parvenue à les nasl l is kears d assure*. 
Exigea donc s i en , par rrnsisanir, sjne taises» 
et semel les e n caoutchouc psrtmn toujeaars 
le n o m Wood-Miine, es» f û t e s lettres, et 
par hygiène aussi, car ils vaas ecftnaseu 
des rhumes et de ht tatigne nerveuse. 

SEMELLES I T T A L O N S 
EN COMPOST WOOD.MILNE 

Une 

SOMME 
éta i t» à r i s se* d'un bai 

i Senarpont 

Sortant d'un bal, les frères Maurice et 
Lucien Nell. demeurant k Nesle-Norman-
deux, accompagnaient une Jeune fille et 
une habitante de Senarpont. Ds furent 
assaillis par un ouvrier agricole. Maroeau 
Delcourt, qui assomma Maurice Nell d'un 
coup de bouteille. D aurait agi par Jalousie 
k l'Instigation de complices connus. 

L'état du blessé est très grava. 

AISNE 
M. Destanne s-t-il é té assassiné 

i Vervins 
Les commentaires vont leur train a Ver-

vins, k l s suite de 1 accusation portée 
contre Marcel Doutté par sa soeur. Il 
aurait, rappelons-le. rssssslné son grsnd-
pére. M. Destanne, qui Jusqu'Ici était 
supposé avoir mis volontairement fin k ses 
Jours. 

Tirant argument de la position apaisée 
du corps, de l'absence de traces de lutte, 
certains nient la culpabilité de Marcel 
Doutté et accusent sa sœur de ressenti­
ment, celui-ci ayant, en effet, hérité de 
toute la fortune du vieillard. 

D'autr- au contraire, rappellent la vie 
lrrégullére et le naturel vif du Jeune 
homme. 

Il serait profondement téméraire de «s 
prononcer entre ces versions en l'état 
actuel de l'Instruction. 

Marcel Doutté va être conduit k Ver-
vins. Interrogé et confronté avec sa sœur. 
Le corps de M. Destanne sera exhumé pour 
une autop-ile qui peut faire connaître 
quelque élément nouveau. 

Tribunaux 
TRIBUNAL DE LILLE 

UUATRIKMX CB 

Trois n o u v e a u experts seront appelés 
i se prononcer dans l'affaire dn Neocnr 

A la suite de la mort de M"" MathUde 
Loueau, k qui M. Oérard. pharmacien a 
Aulnoye et M. Bcchln, docteur k Oouzeeu-
court, svs lent prescrit illégalement l'usage 
d un remède sntlcancéreux. c La Poudre 
du Père Dagneau ». un procès est en cours 
k Vervins 

Le ministère public et U défense vien­
nent de se mettre d'accord pour désigner 
trou nouveaux experu. qui analyseront 
le remède prescrit et vérifieront l'état d'un 
certain nombre de malades qui en ont fait 
usage. 

Après leur rapport, dans trou moU, le 
Tribunal prononcera son Jugement qusnt 
au fond. 

A Ribécourt, 
on camion plein de marchandises 

flambe sur la route 

Un camion automobile appartenant k 
l'entreprise CoUot, 39. rue Mlchelet. A 
Paru, a prU feu aur U route. L*. véhicule 
et son chargement ont été détruiu. Le 
chauffeur a ru la clavicule gauche brisée 
dans l'accident. 

Une petite bomba dépasée 
devant l'habitation du députe de C h a î n e 

éclate sans (aire de dégâts 

Mercredi soir, vers 22 heures, a Chauny. 
deux Individus, venus en automobile, ont 
déposé devant le domicile de M. Mare 
Lengrand, député, une petite bombe qui 
a éclaté peu après, sans d'ailleurs occa­
sionner aucun dégkt. 

La police locale a pu relever le numéro 
de l'automobile. 

Nos bureaux sont fermés 
" dimanche. 

Aadleaee «a t t asvsaakre 1SU 
Présidence de M. Pommerai 

La protection do travail. — sept aansaaeas 
de un franc k M. Henri Vemler. SS ans, 
entrepreneur de chauffas», rue Pestas*. «T, 
k Roubatt. qui a fait travailler sept i s i l l e s s 
en dehors des heures prévues k l'sMssaaVsV 

— Quatorze amendes ds 2 francs k M. M. 
Delamette. 2S ans. directeur k TouTOsasaSV 
13. rue Ferdinand-Buisson, pour k» aaénse 
motif, ainsi qu'k M Eudora Lobry. m Basa, 
patron èbéniate k Roubalx, boulevard 4M 
Cateau. » bis 

— Pour avoir occupé dea personnes * 
gères qui n'étalent pas munies ds la 
d'Identité revêtue de la mention « "— 
leur ». M. André CauchoU. 42 ans. 
k Roubalx. sa. rue Cuvier. et Jules 
43 ans. parfumeur k Roubalx, 1», 
Rue, ont été condamnés respect!wa 
26 fr. d'amende par défaut et 16 fr. d'i 
avec le bénéfice du sursis. 

Fraode. — Marcel Bulalne. 26 sas Basasses» 
vre k Lille. 25. rue de alssssisn et aeasstaa 
Bouqulllon. 23 ans. manoeuvre k TJHt. nkaSse 
adresse, pour avoir importé en fianes asksa 
kilos de tabac étranger, ont été eoskaeaaeBSa 
respectivement k 16 Jours et k «eux Basés 
d'emprisonnement et k une -immda as 
1.016 fr. 75. 

Trois Jouis d emprisonnement et SOS fr. 
d'amende k Henri Soetena, 28 ans. k sasua-
gbln. rus Lèon-Qambetta. parce qu'il evast 
Introduit en France 3 kilos de tabac étran­
ger 

— Une amende solidaire de 937 fr. 30; usas 
peine de doux* Jours et une peine de est 
Jours k Paul Vandenbergne. 26 ans. doaaea-
tlque k LlUe. et k Albert WanutTeL sa sas , 
ouvrier agricole k Herseaux qui iTaUal 
amené en France, le 23 novembre, par Wat­
trelos. quinse kilos de tabac «iisiigei 

— Le lundi 26 novembre, par tisiirlllei 
en-Perreln. Raymond Oosselin. 26 sas. Basas-
bier k afouscron. rue du " mi Monda, êa, 
fut arrêté tandis qu'en compagau de savent 
autres personnages, u amenait en Prasvse 
quarante kilos de tabac étranger. Un Basés 
d'emprisonnement et 2.500 fr. d'entassée. 

Inconiglkle. — Pour Ivresse sn restai sa 
correctlonne.le. Fidèle VaawveisessssSaV, M 
ans. Journalier, k Tourcoing, rus Fia sn ta 
Guerre. W. a été condamné k un mots d'em­
prisonnement et k une amende ds 16 fr 

Sur le koulevard. — Deux l«aillai mis ls 
26 septembre, sur le Orand IsônasasafC ft 
Marcq-en-Baroaul. enjoignaient k M Pan! 
Berson. 26 ans. coiffeur k Tourcoing Qrand'-
Place. d'arrêter son automobile doekTnUure 
leur avait paru excessive. Comme M a'aveêt 
pss stoppé, l'sutomobliute a été - u s i n a n t 
k une amende de 26 fr. et k trots amas 
de 5 francs. 

Peur une fletsr. _ Le 14 Juin. BBBBBBBBBI 
Barbe. 26 ans rattacheur k Toureotna. rue 
de l'Eplnette. 14S. svalt cueilli u n ë f l a w an 
parc public du Calvaire, n porta un eeoa 
de poing k 1 oeil droit du gardien ens i la 
lu» reprochait II avait, de plue, eu un 
Injurieux k l'égard dea egenU qui 
inetrvenu» sur la demande du gar 
cels lui svalt valu ls 28 août 
as deux mou d'emprisonnement ne 
et une amende de 6 francs pour n 
Sur opposition, ls peine s été réduits à u a 
mois et l'amende de 5 fr. a été 

COUR D'ASSISES DU NORD 
Abandon d'enfant. — Marte Visse, M s a n 

ouvrière agricole k "-» Sans m. 
comparaissait Jeudi devant U Jury cm Huit 
BOUS la grave accusation d'abai 
fant ayant occasionné u mort. 
ralt avoir agi BOUS l'Influence de le 
qui régnait dans son foyer. Malgié «sa ré­
quisitoire très modéré de M. l'ai une» m 
rai vigneron qui requérait une pesas 
prison avec sursis, le Jury s rendu «sn 
dlct d'acquittement après avoir entend) 
défense représentée par M' Dubois, du ] 
resu de Douai. 

BELGIQUE 
BANQLt kl B O L k » l : toutes 

tlons par le c a t l l I T DU N O M 
S, rus du Fossé sus-Loups. : 
k Courtral. Oand. Tournai 
Menin. Péruwels 
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AUX YEUX VERTS 
PAR J. JOSEPH-RENAUD 

L'»tteute (ut pénible. Seul, Ah Chong 
s u i t si ca lme que ses pieds danso" t i en t 
selon se rytnme de la danse. 

La première partie du fox-trot ces­
sait . Quelque» I n s U n U de silence, des 
nppaaudiseeaiente. pues la seconde com-

PNotrue aussitôt, la porte du dancing, 
pniksas» v i o * m m e n t . s'ouvrit grande : 
Phi lo parut, courant presque... 

Boubou vint l en tement à sa rencon­
tre, mais , la téta baissé», comme s'il 
chèTohntt quelque crioee dans l'obscurité. 
Il flt semblant d'apercevoir Phi lo et de 
lui desnaoder un renseignement: 

— Pardon. ssaXssleur, pourriez-voue 
m e dira.- O b I mais . Monsieur. J'ai déjà 
eu se p*4itv|e de vous rencontrer, mais 
oui, au c inéma de l'Obeervatotre I... 

Le pet i t camelot avait pol iment com­
mencé à retirer aa casquette. Soudain, il 
la jeta au visage de Philo et . en même 
temps, avec une é tonnante vitesse. H 
Lançait son fameux coup de tête dans le 
ventre et attirait vers lui lea Jambe* du 
~ ^ 1 1 H j qui tomba lourdement à la ren-

Déjà, Brloude et Ah Chong étaient 
sur kn et lui tenaient les poignets. 

Etourdi per m -urprtee et as chute. U 
s e releva san» oOrtr de résistance D'ail­
leurs, n'ayant vu que Boubou et Ah 
Orsong, 11 les prenait pour des agent* de 
potloe e n civil, ceux- là mêmes dont la 
rt1ntf»r. lui avait parle. TJ se gardait 
donc bien d'être r W e a t . 

ssuua, soudain. U aperçut Bertrande. la 

traîtresse, et Brloude. qui avait conservé, 
ce soir-là, son visage naturel. 

Il comprit!.. Pas de p o l i c e ! . . . 
C'étaient ses ennemis qui voulaient se 
venger de lui... Ah ! ce Brloude !... 

Et U réagit... 
D'un effort brusque et d'autant plus 

efficace qu'il succédait à de le non-
résistance, il se libéra et fit quelques pas 
en arrière. 

S a lame brille à son poing. Il la lança 
vers Brloude. 

Celui-ci put l'esquiver, maie Bertran­
de La reçut e n pleine poitrine e t cria; 
aussitôt : « Non, rien !... a 

Déjà Ah Chong pinçait à Philo, par 
derrière, au cou, un neck lock, cette 
Pilse de jeu jitsu qui provoque aussitôt 
l'inconscience... 

Une minute après. Philo, toujours évo -
nout, était dans l'auto, ligoté avec des 
lanières de ouïr et le tête entourée d'un 
voile noir... 

— Partez vite... Je vais chercher Ber­
trande... dit Brloude 

Il ne l'aperçut p a s dans l'impasse 
Elle remettait sans doute à la danseuse 
son second billet de 100 francs.. EMle 
allait venir... 

Mais une gémissement l'attira dans le 
hangar- . 

Elle était là, étendue sur la vieille 
chaise- longue de Jardin. Elle se tenait 
la poitrine à deux mains , en geignant. . 

-r- Bertrande I... Mais je ne vous savais 
pas blessé» l... Vous ave* crié : t Non, 
r i e n ! s 

Elle répondit avec effort : 
— Je ne voulais pas vous distraire au 

moment de ce combat !... 
— Vite... Je vais vous emmener dans 

une maison de santé.. . en taxi... 
Lentement, elle flt non de ht tète... 
— Bien à faire !... Je suis perdue!... 

Je connais l'anatomle : sa lame m'a 
transpercé le foie... En appuyant très 
fort avec mes mains . J'empêche l'hémor­
ragie... de Jaillir au dehors... maie Je 
n'aurai pas la force pendant longtemps.. . 
Je sens qu'elle coule en dedans... 

— Mais non, avec une laparotomie 
immédiate, or. l'arrêtera... 

Il devina, dans l'obscurité, son sou­
rire. 

— Je passerais e n chemin.. . Ou bien 
sous leur chloroforme... J'aime mieux 
mourir là, près de vous... parce que Je 
peux vous dire des choses... des choses... 
Je regrette seulement de ne pas pou­
voir tenir une de vos mains.. . Non, U 
ne faut pas... J'appuie sur ma blessure... 
pour empêcher l'hémorragie Interne 
d'aller trop vite... Je vous en prie, m e t ­
tez nu tête... sur un de vos bras... ainsi 
vous serez plus près de moi, e t Je n'au­
rai pas besoin de parler trop haut... 

Brloude lui souleva doucement la tête, 
la posa sur soi bras. 

— Ah ! comme cela, Je vous sens près 
de moi... dites-mol, eet-oe. que l'orches­
tre du dancing joue toujours ? _ 

— Oui... Pourquoi 7... 
— Parce que l e ne l'entends plus... 

C'est la On... Dans m a vie. J'ai fait 
beaucoup de mai., et pourtant. > n'étais 
pas mauvaise.. Ah ! si J'avais eu une 
maman ou quelqu'un qui me conseille 
bien et que J'aime... celui- là est venu 
trop tard... C'est vous, Henri !._ Ont, 
pour la première fols. Je d is à haute ro t s 
or prénom que J'ai tant de (ois m u r ­
muré : « Henri !... Henri !... > Dire que 
c'est mol qui vous al envoyé là-bas... rue 
Ampère... que tout ce malheur vous est 
arrivé par moi... Ai-Je votre pardon T.. 

— Mais vous sèves bien que J'ai oublié 
cela I.- depuis k>rsrtemps I... Vous aves 
changé depuis... Vous m'avez tant a l d é l „ 

C'est grâce à vous, en grande partie, que 
Je touche à m i réhabilitation... 

— J'aurais voulu faire beaucoup plus.... 
vous avez été si bon pour moi I... Grâce 
à vous. Je suis une autre femme... Mais 
vous ne saurez Jamais combien Je vous 
ai a imé !... Je ne vous l'ai Jamais laisse 
voir... Vous avez une épouse délicieuse, 
qui vous adore et que vous adores... H 
cet amour de petit Jacques ... Mais, e n 
secret. J'étais toute à vous... Je ne vivais 
que par vous... La mort, qui approche, 
ne sera pas trop «mère, parce que vous 
êtes là I... Je vous aime !... Est -ce que 
vous entendez mes paroles ?... 

— Oui, pourquoi... 
— Parce que moi. Je ne les entends 

plus... vous avez dit oui. Je crois ? . . 
Vous n'avez pas retiré votre bras ?... Je 
ne sais plus... Et m e respiration m'échap­
pe... Je voua aime... Je vous a ime, ne 
l'oubliez pas quand Je serai morte... Vous 
me donnerez bien une pensée quelque-1 
(ois, dites ?... Quel dommage que Je ne 
sache pas ce que vous répondes.. . Mais 
c'est oui, n'-st-ce pas ?... Je suis... au 
loin... Join... loin... 

Elle balbutia encore des mots que 
Brloude ne put saisir. Puis , soudain, ses 
bras re jmbèrent... S a bouche reste 
entr*ouverte... Ses yeux regardèrent fixe­
ment le plafond obscur. 

Brloude, le visage noyé de larmes, ne 
savait que (aire !... Abandonner la dé ­
pouille de cette pauvre fille qui s'était 
repentie, non I... Cependant. 11 ne p o u ­
vait rester auprès d'elle... 

Il l'embrassa sur le front. Puis, à 
reculons, les yeux disant un suprême 
adieu à la (orme Immobile, 11 sortit en 
courant et en essuyant ses larmes. 

Il gagna l'avenue de Cholsy et entra 
dans un téléphone de café H obtint le 
commissariat de police ; malgré l'heure, 
le magistrat se t rouv . l t dans son cabi­
net, retour de quelque descente en un 
endroit mal famé 

— Monsieur le Commissaire, au 
191 bis de l'avenue de Cholsy, 11 y a un 
passage qui mène à un dancing. - Oui, 
c'est em I.. Je vous prie de bien vouloir 
vous transporter, avec quelques agents, 

dans un hangar mal fermé par une 
porte à claire-voie que vous trouverez 
aisément dans le passage... Il y a là le 
cadavre d'une femme qui vient d'être 
assassinée... Je ne puis vous en dire 
plus long. Monsieur le Commissaire... 
Dans quelques Jours, J'espère vous don­
ner des éclaircissements.. . 

> La requête que Je vous adresse est 
simple : voulez-vous veiller à ce que 
cette pauvre femme ne soit pas Inhumée 
au hasard, anonymement , en sorte que, 
un peu plus tard, une semaine peut-
être Je puisse retrouvet sa dépouille et 
lui (aire donner la sépulture cjnvenabit: 
qu'elle mérite ?... Hélas I non. 11 m'est 
impossible de vous donner même son 
nom... Mais une provision pécuniaire va 
vous parvenir ; elle suffira pour les pre­
miers frais. Je vous remercie, Monsieur 
le Commissaire— » 

CHAPITRE X X I V 
EN JUSTICE 

M' Dache, l'avocat qui avait été Jadis 
chargé par l'Union des artistes de dé­
fendre Brloude, ne regrettait pas la 
tournure que les événements avalent 
prise. 

Même quand on (ait plaider une 
affaire criminelle par un de ses secré­
taires, une condamnat ion à mort 
n'ajoute pas au bon renom que l'on a 
mis tant d'années à acquérir... 

Ce Brloude n'aurait pu échapper au 
chât iment suprême. H était d'ailleurs 
certainement coupable. 

Récemment encore. M' Dache avait 
dit à un de ses confrères, en déjeunant 
avec lui : 

— Dans cette affaire-là. 11 y avait con­
tre l'accusé non seulement des preuves 
indéniables, matérielles, et qu'aucun sub­
terfuge de plaidoirie n'aurait pu vrai­
m e n t affaiblir, mais aussi la profession 
de Brloude et sa belle allure person­
nelle... Parmi les douze membres du 
Jury, 11 se (orme vite une majorité 
contre un accusé qui est beau garçon et 
élégant... Sans peut-être s'en tendre 
compte, c e s messieurs sont Jaloux... 

> J'ai même senti que c'était dans cet 
esprit que M. RobUlard, à l'Instruction, 

était si âpre contre l'inculpé... SI. par­
dessus le marché, celui-ci (ait du ciné' 
ma, c'est-à-dire appartient à cette esté 
gorie dont les épouses et les Jeunes filles 
parlent avec un enthousiasme quelque-
fols exagéré, la tache du défenseur est 
encore plus rude. » 

... Ce matin- là , vers onze heures 
moins le quart, dans son beau cabinet 
dont les deux fenêtres donnaient sui le 
bou'evard Maiesherbes, M' Dache venait 
de congédier une client qu'il croyait 
être le dernier 

Dans l'antichambre, il aperçut une 
femme blonde, Jeune et jolie qu'il ne 
connaissait pas. mais dont U se rappe­
lait vaguement la phys ionomie» En 
effet, les photos de Oeorgette avalent 
été souvent Insérées dans les Journaux. 
soit comme artiste cinématographique, 
soit comme, hélas, < la femme de l'as­
sassin »... 

Il y avait aussi dans l'antichambre un 
h o m m e penché en avant et qui lisait un 
Journal.. 

Deux cl ients encore... 
Il allait les expédier, pour avoir le 

temps de déjeuner tranquillement, car il 
devait être à midi au Palais . Son secré­
taire était déjà parti. 

— Madame.. . 
Une fols dans le grand bureau 

luxeux, Oeorgette se présenta : 
— Madame Oeorgette Brloude... 
L'avocat prit aussitôt une att i tude 

condolèante. 
— J'ai bien pris p u t . Jadis, à votre 

malheur. Madame... Vous aves dû beau­
coup souffrir ? Puis-Je voua être utile en 
quelque chose ?.. 

— Je vous apporte. Monsieur, la 
preuve de l'Innocence de mon mari.. 

— La preuve T... 
— Oui. la preuve formelle... 
L'avocat eut un léger sourire. 
— Vous êtes sûre ' Madame ? 
— Absolument.- Vous silex, d'ailleurs, 

maître, en juger- . Le véritable coupable 
est un certain rjesosrvlgne. qui se trouve 
être, phys iquement le sosie de mon 
mari... U n e complice, l e ( emms aux yeux 

verts, dont le Juge d'Instruction naut 
l'existence, a réussi à envoyer m o n naasi 
sur la scène du crime. Les rnisrlensaj asst 
Juré qu'il y était déjà venu plussessts 
(ois, car Us l'ont aonfondu avec e s D e -
carvlgne... 

M> Dache pensait : c La pauvre (ern-
me me raconte là une histoire k àossana* 
debout.- Je n'aurai pas le temps d s esV 
jeuner... » 

— n faudrait pouvoir prouver os ts , 
Mr>dame... Et, hélas !... 

— J'ai ici. dans m o n sac. 
lettres écrites à la victime par "ce i 
rsble. Dans l'une, la plus lmportsanss» 
reçue le mat in du crime, U annessss) 
aussi qu'il sers accompagne dans esete 
visite par un expert en bijoux-, eanssrs 
qui n'était autre qu'un ~»»pM~t. o n essv 
taln A n t o n l e l l a s - Voici cette i isisssnan 
dance. maître, et voici une ooofnssSSSl 
rédigée en dix pages par cet ênlinilslsns 
rt signée de lui... Je crois, maître, e u e 
ces papiers-là peuvent être fort utiles- . 

M> Dache ne pensait plus à s o n ren­
dez-vou» à midi s u Palais — ni à sem 
déjeuner, bien qu'une charmante êassaV 
d'omelette se (ût vaguement glissée esass 
le cabinet par-dessout une nette . 

Une affaire de réhabilitation. Sasane 
morale, est toujours uti ls s un BHMBJI 
U voyait déjà cette note parasauesBS 
dans les Journaux en ptesanèrs p a g e : 
« Grâce aux efforts tenaces est; *Jss> 
Dache, l'affaire Brloude va 
prendre un nouvel sept ré . » 

H examina attentivement ses 
et fut un -u déçu... Certes. 
avaient de 'Importance - si s u s s i 
authentiques - mais, en tout en 
que l s belle personne blonde 
en attribuait... 

Après les avoir relues, U | 
d AntonleUas e t esUa» : 

des documents utiles et dont i 
rons peut-être tirer parti— Mais s a 
raient-Us à décider le Parquet à ressente 
l'affairer... J'en doute.. 811 y avait sej 
comparution aux Assisse et eossnesBsnaV> 
•son, ce serait pins t s e i a a -

U 

trouv.lt

